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à louer son talent de spécialiste expert, son zèle pour l'avan­
cement de la science, sa patience, sa bonté, son dévouement 
sans bornes à l’égard de ceux qui, chaque année, avaient l’a­
vantage de suivre ses leçons.

Il existe, semble-t-il, entre les mathématiques et la musique 
des liens de parenté. L’abbé Paradis était musicien : il aimait 
le chant, il goûtait en amateur éclairé l’harmonie vocale et 
instrumentale. Il cultivait lui-même l’art délicat d'Orphée 
moins pour son plaisir personnel que pour les besoins ît l’uti­
lité de l’institution à laquelle, de bonne heure, il avait voué 
sa vie et dont il désirait si ardemment le bien.

On sait quelle place importante occupe dans nos fêtes de 
collège — soirées dramatiques, séances littéraires, réunions aca­
démiques,— la partie musicale, et quel rôle d’agrément et de 
délassement elle y joue. Il n’est peut-être pas, depuis un quart 
de siècle, une seule de ces séances données au Séminaire où 
l'abbé Paradis n’ait mis la main et qui n’ait dû soit à son la­
beur de maître, soit à son concours d'artiste, les succès de bon 
aloi dont la mémoire de tant d’écoliers, de tant de séminaris­
tes, de tant de prêtres et d’amis intimes de la maison, garde les 
réjouissants échos. Le public lui-même, on s’en souvient, eut 
plusieurs fois l’occasion d’apprécier son mérite.

Parlerai-je du camarade gai, du confrère attable, complaisant, 
du prêtre pieux, régulier, toujours édifiant qu’était M. Edmond 
Paradis ? La marque de tristesse profonde empreinte sur la 
figure de ceux qui vivaient à ses côtés, et jouissaient quoti­
diennement des douceurs de sa compagnie, disent assez ce 
qu’ils trouvaient en lui et ce que sa vie exemplaire était 
pour eux. Nul ne saurait, sans que ses yeux se voilent de 
larmes, regarder cette chambre déserte où tous, à toute heure 
du jour, étaient sûrs de recevoir le plus cordial accueil...

L.-A. Paquet, ptre.
(L'Action sociale.)

Hôtel Dieu du Précieux Sang, Québec

Notes et Statistiques pour 1907

Le conseil chargé de l’administration de l’Hôpital se com­
pose des Révérendes Mères Saint-Eugène, supérieure ; Saint-


